Pourquoi avoir construit LEA ?... 1er bilan

La ligne de tramway LEA (Part-Dieu / Meyzieu) ayant été mise en service le 4 décembre 2006, CANOL a voulu savoir :

· comment une telle décision avait été prise, et ce qui la motivait, 

· comment ce marché était suivi et ce qu'il a coûté par rapport aux prévisions d'investissement,

· ce qu'il coûte en exploitation par rapport à ce qui était prévu,

... donc quel est l'intérêt réel du projet ? ... Tout le monde sait que dans ce type d'investissement, on ne peut pas parler de rentabilité !

Nous avons constitué une équipe de 6 personnes qui, depuis juin 2006, essaie de réunir les documents permettant de répondre à ces questions. 

Elle a pris contact avec le SYTRAL (SYndicat des TRansports de l'Agglomération Lyonnaise), qui a réalisé cet investissement et gère les lignes de transport en commun de l'agglomération (T.C.L.), confiées à l'exploitant KEOLIS.

Le SYTRAL est un établissement public. Il est l'autorité organisatrice des transports pour l'agglomération. Cette mission lui a été conférée par le Grand Lyon et le Département, dont respectivement 16 et 10 élus siègent à son conseil d'administration. C'est à lui que nous avons posé nos questions. 

Nous vous présentons ci-dessous nos conclusions.

Processus de décision 

Depuis 1996, l'Etat a exigé que toutes les agglomérations importantes se dotent d'un Plan de Déplacements Urbains (P.D.U.). 

Les objectifs d'un PDU sont les suivants :

· maintenir l'accessibilité et améliorer l'équité entre individus et territoires

· réduire les nuisances

· inverser les tendances dans la répartition des déplacements (transports en commun / véhicules particuliers).

Que dit le PDU de 1997 ?

Outre les lignes T1 et T2 du tramway, en cours de réalisation, il est prévu 2 autres lignes de tramway reliant Vaux-en-Velin à la Gare de Vaise et Vénissieux à La Duchère . 

Si l'emprise du CFEL (Chemin de Fer de l'Est Lyonnais) y est bien citée, c'est comme une opportunité qu'il faudra étudier à terme, la priorité allant vers les "secteurs de la périphérie problématiques spécifiques", telles la desserte de l'ouest lyonnais, celle du Val de Saône, celle du plateau nord et celle du sud-ouest lyonnais.

La desserte vers Meyzieu est bien considérée comme une "ligne forte", mais loin derrière les besoins cités ci-dessus.

L'emprise du Chemin de Fer de l'Est Lyonnais est la propriété des Conseils Généraux du Rhône et de l'Isère. La ligne de chemin de fer, créée en 1881, n'est plus utilisée sur le parcours Meyzieu-Part-Dieu depuis 1984. 

Comment  la décision de construire un tramway nommé LEA fut-elle prise ?

La question d'utiliser l'emprise du CFEL  comme nouvelle ligne de transport en commun a été présentée pour la première fois au Conseil Général le 22 juin 1998 par M. BARRIOL. Ce dernier relevait "le faible potentiel de population et d'emplois desservis", mais faisait état d'un besoin "d'une desserte plus rapide de Satolas vers la Part-Dieu". Un groupe de travail est constitué pour étudier le projet avec des membres du SYTRAL et du Grand Lyon.

Cette commission, qui a confié l'étude à la société SEMALY, a rendu son rapport définitif le 29 janvier 2001. Elle fait état d'une solution tramway qui coûte 840 MF (128 M€), "soit légèrement supérieure à la solution trolleybus" (745 MF, 114 M€) et que "près de 500 MF supplémentaires seraient nécessaires s'il fallait revenir du bus au tramway.

La fréquentation attendue d'un tel aménagement se situerait entre 15 et 20 000 voyageurs/jour dont environ 5 000 nouveaux usagers. Le déficit d'exploitation annuel, évalué à 13 MF pour le trolleybus et à 20 MF pour le tramway d'après l'étude SEMALY, n'est pas mentionné. La solution tramway est préconisée.

Elle a été débattue lors du Conseil Général du 23 février 2001. Sans aucune discussion sur la différence de coût d'investissement, ni sur la souplesse de la solution trolleybus (desserte SATOLAS et EUREXPO), ni sur les coûts d'exploitation réciproques, la solution trolleybus est écartée. Seul M. FLACHER met en doute la pertinence des coûts et regrette l'absence du raccordement du tramway à l'ouest Part-Dieu. Mais le rapport est adopté à l'unanimité.

Le SYTRAL décide le 31 janvier 2002 du principe de réalisation rapide de la ligne Part-Dieu/Meyzieu en mode tramway et l'extension métro à LA SOIE, dans les conditions suivantes :

· l'enveloppe pour le projet de tramway est de 165 M€ (29% d'augmentation déjà par rapport à l'année précédente et 45% de plus que la solution trolleybus !). 

· l'objectif assigné est de parcourir le trajet en 25 minutes avec une fréquence de 7 minutes en période de pointe.

· L'Etat est supposé participer au financement à hauteur de 40 M€ et le Grand Lyon pour 8 M€ (aménagements qualitatifs). 

Le SYTRAL engage le 16 mai 2002 les études et procédures préalables à sa réalisation.

Le 16 octobre 2002, CANOL demande à M. RIVALTA, président du SYTRAL de nous indiquer quels sont les objectifs de ce projet en termes d'impact sur la fréquentation des transports publics, sur l'équilibre d'exploitation entre les différentes sources de financement (usagers, subventions et versement transport) et sur le coût d'exploitation du réseau. Nous attendons toujours sa réponse et au vu des documents qui nous ont été remis, ces études, si elles ont  été faites, n'ont jamais été divulguées ! 

L'enquête publique est réalisée en novembre 2003, sans possibilité de remettre en cause le choix du tramway.

Les travaux commencent en août 2004 pour une date de mise en service prévue fin 2006.

Le bilan de l'investissement


On ne peut donc pas savoir aujourd'hui le résultat exact de l'opération, donc si le budget a été tenu !

Le SYTRAL ne nous a même pas fourni les éléments dont il était directement responsable : maîtrise d'oeuvre, foncier, communication ! 


Le premier bilan d'exploitation 


· Le nombre total de voyages sur les TCL dans le 1er semestre 2007 a baissé de 2,03% par rapport à la même période de 2006. Il ne semble donc pas que cette nouvelle ligne ait amené de nouveaux  usagers, mais seulement un transfert d'usagers de bus à des usagers de tramway.

· la mise en place de cette nouvelle ligne a généré au 1er trimestre 2007 un coût additionnel de 1,3 M€ du poste tramway (personnel + entretien). La fréquentation ayant diminué, il n'y a donc pas eu de recettes additionnelles pour compenser cette nouvelle charge. Nous considérons donc la totalité de ce poste comme un déficit. Le déficit annuel 2007 sera donc supérieur à 5 millions € contre 2 M€ initialement prévus et 3,7 M€ budgétés.

Il est à noter que les recettes globales d'exploitation communiquées par l'exploitant KEOLIS pour le 1er trimestre 2007 sont en augmentation de 27% par rapport à 2006. Cette croissance semble donc être le fruit d'autres aménagements, tels que l'installation de portillons dans le métro et la montée par l'avant dans les bus (quel manque à gagner pour les années précédentes !).

L'article, paru dans "Le Progrès" du 26 novembre 2007 sur la fréquentation des TCL, indique 20.000 voyages/jour sur LEA, dont une augmentation de 4.000 depuis le prolongement du métro jusqu'à La Soie et une progression globale du nombre de voyages de 3% sur l'ensemble des lignes. Nous mettons sérieusement en doute ces chiffres, car ils sont en totale contradiction avec ceux qui nous ont été communiqués.

Nos conclusions 

· La création de la ligne LEA ne correspondait pas à un besoin urgent : d'après le P.D.U., au moins 4 autres zones périphériques de Lyon étaient plus prioritaires que celle-ci. elle s'est donc faite au détriment des habitants de ces autres zones, pour lesquels aucune solution n'est actuellement opérationnelle, en totale contradiction avec les objectifs d'équité du PDU.

· le choix de la solution tramway est un choix politique  (cela nous a été confirmé officieuseument !) : la présentation incomplète du rapport SIMALY a faussé la décision des élus.  

· le fait de ne pas avoir obtenu communication de l'ensemble des dépenses d'investissement de cette ligne nous oblige à considérer que la direction du SYTRAL ne souhaite pas que ces chiffres soient rendus publics !

·  les 172 millions d'euros prévus et sans doute dépassés (100 € par habitant !) l'ont été en pure perte pour les habitants de l'agglomération, si ce n'est pour le confort de quelques-uns d'entre eux.

· Ils auraient  sûrement été mieux employés ailleurs !
Opérations�
Objectif fixé�
Réalisations�
Différence�
�
Durée trajet Part-Dieu/Meyzieu�
25 minutes�
26 minutes�
+ 4%�
�
Fréquence période de pointe�
7 minutes�
8 minutes�
+ 14%�
�
fréquentation mensuelle en nombre de voyages�
 �
 �
 �
�
     - fourchette basse�
450 000  �
331 058  �
-27%�
�
     - fourchette haute�
600 000  �
401 249  �
-33%�
�
Nombre de nouveaux usagers�
5 000�
baisse  2% du nb de voyages�
 �
�
Déficit trimestriel �
750 000 €�
1 304 000 €�
+554 000 €�
�
Croissance recettes �
250 000 €�
0�
-250 000 €�
�









POSTES�
Montants initiaux�
Montants


avenants compris �
%tage de variation�
montants soldés �
�
Travaux préparatoires�
949�
949�
0,00%�
 �
�
Ouvrages d'art�
17 120�
17 566�
2,61%�
7 593�
�
Infrastructures�
75 431�
77 251�
2,41%�
8 577�
�
Superstructures�
2 432�
1 680�
-30,92%�
 �
�
S/Stations�
987�
823�
-16,62%�
 �
�
Lignes aériennes�
11 421�
12 006�
5,12%�
 �
�
Equipements�
8 851�
9 143�
3,30%�
710�
�
Dépôt�
10 209�
10 520�
3,05%�
10 819�
�
Parcs relais�
4 054�
4 054�
0,00%�
 �
�
S/TOTAL TRAVAUX�
131 454�
133 992�
1,93%�
27 699�
�
Matériel roulant�
24 300�
24 300�
0,00%�
 �
�
Maîtrise d'oeuvre�
11 320�
12 781�
12,91%�
 �
�
Maîtrise d'ouvrage�
364�
364�
0,00%�
 �
�
S/TOTAL Maîtrise�
35 984�
37 445�
4,06%�
 �
�
TOTAL GENERAL�
167 438�
171 437�
2,39%�
27 699�
�









Lors de l'ouverture de la ligne, en décembre 2006, le SYTRAL s'était félicité que son budget avait été tenu. Notre équipe a donc pris contact avec les services du SYTRAL afin de connaître le coût réel de cet investissement. 


Un courrier dans ce sens a été adressé au Président du SYTRAL, dès le 29 janvier 2007.


Malgré une rencontre avec le directeur général adjoint en avril et nos relances successives, nos demandes, qui n'ont jamais été refusées, n'ont jamais été satisfaites, 


Une rencontre en septembre avec le responsable des marchés n'a pas abouti, car celui-ci ne s'occupait que de leur passation,... mais pas du suivi !  


L'information la plus complète qui nous ait été fournie est le tableau de droite, communiqué en septembre 2007 (valeurs en milliers d'euros).


Si les contrats passés ne dépassent les montants initiaux que de 2,39%, seuls 27,7 M€ sont définitivement soldés, soit 16% de l'ensemble. Il reste donc 84% des factures à affecter. 

















Les statistiques publiées il y a 6 ans n'étant soit-disant plus disponibles, il nous a fallu exiger de consulter le contrat de l'exploitant pour savoir qu'elles existaient toujours ... et les obtenir pour les 1ers semestres 2006 et 2007!


Leur comparaison donne les résultats ci-contre :


la durée du trajet et la fréquence sont ceux indiqués sur le site internet du SYTRAL.


la fréquentation mensuelle est celle du nombre de voyages (trajet d'un client sur une ligne) indiqué pour LEA de janvier à juin. Le mois le plus faible étant avril et mars le mois le plus fort.











